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de rcxact.'ibalion d<.'S âccidens, cl «iiivi«8 de soulagemcns niomen-

tanëi ; IVcoulenicnt purulent est de plus en plus fétide ; bientôt l'on

verra s'y mêler des flocons grisâtres, formés pnr les parties déta-

chées du cancer. Dans ses progrès celui-ci s'étend à la totalité de la

matrice, il envahit le vagin, 9e rectum , la vessie, et forme au mi-

lieu de ces parties un cloaque dégoûtant , à travers lequel se fait

habituellement un écoulement infect de sanie, de madère (écale

et d'urine.

Si l'on emploie le spéculum uteri pour reconnaître l'état de la

maladie , on verra la partie qui en est le siège , tantôt tuméfiée dans

certains endroits, ramollie dans d'autres, couverte ou non de végé-

tations fougueuses représentant une sorte de champignon, d'où dé-

coule une sanie putride. Tantôt cette môme partie est rongée par une

ulcération plus ou moins étendue , une pluie dont la surface est or-

dinairement inégale , anfractucuse , et parsemée d'excroissances dont

la couleur varie depuis le rouge blaflard jusqu'au brun livide , en

passant par toutes les nuances intermédiaires ; dans quelques cas
,

la surface est saignante. Les bords présentent des différences non

moins remarquables; ils sont tantôt très-épais, grisâtres, et renvcr-

i es de dedans en dehors , tantôt rouges et taillés perpendiculairemeot.

Dans les derniers temps de la maladie , l'ulcère est presque toujours

recouvert d'une couche molle , sorte de putrilage qui parait se re-

rrnouvcler sans cesse aux dépens de la propre substance des

parties. -...»/. ...

Pendant un temps plus ou moins long , le cancer de 1» matrice ne

Hi présente que sous la forme d'affection locale ; mai», à une époque

plus ou moins tardive , il commence à exercer son influence sur l'é-

conomie aninoale , et â se compliquer des symptômes de la cachexie

cancéreuse. Celte époque se manifeste par les signes suivans : Amai-

grissement progressif, tristesse , dégoûts, nausées , désordres conti-

nuels dans l'appareil digestif ; la peau acquiert cette teinte livide
,

jaunc-paille , avec des taches bleuâtres, signe non-équivoque des

d:ésorgani^tions prQfopdes. Ce caractère n'avait pas échappé à' Hip^
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